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Le portable "hors-la loi" à l'école
Danemark Une initiative qui suscite "n'a pas été dictée par le ministèl'e de

Parfois la critique aussi bien chez l'F.dumtùm, ni pur III mmmunE' liE'
Frederiksberg, notre organisme de tu-

les parents que chez les enseignants. telle, mais cIt- mrwièrE' indépE'ndrlnte
____________________ par l'école elle-même", explique sa di-

rectrice lise Ammitzboeilla Cour.
"Et après un débat public où purent,ç,

enseignallts et personnel scolaire ont
di.~c:utécie cette nption, en émuttlnt
aussi les avis d'expert,s", observe-t-
elle.
Deux mois après le début de cette expérience,

"les f'ésultats sont encow·ageants. Les élèves sont plus
crmcentré.ç,lmugent plus dans le,5pause,5et 11articipent
plus dans les activités apl'ès les cours", pOlll'suitla di-
rectrice, avant d'ajouter: Certes "quelques parents
sont in'ités de ne pas pouvoir contacter leurs enfants,
mais ils s'llUbituent et peuvent toujours nous appeler
en cas de Im.nin", ajoute-t-elle. Donnant l'exemple,
instituteurs et personnel "n'ont jamai.s deportable il
la main il l'école, en dehors de l'administration, il
l'abri des regards".
Face aux criLiques de celle intcrdicLion à l'ère du

numériquE', la directrice se défend: 'J\u mntmire,
les élèves apprennellt il mieux gél'er' leur accoutu-
mance au portable, rt en classe, nous avons tablrttes et
ordinateuni pour le);baigner dun);le fi/onde diyital."

Un outil de travail
Chris Kummel, professeur de langues il Sko\!Ve-

jens il Ballerup, au nord de Copenhague, n'est pas
convaincu: "Cen 'estp(L~une 11Onl1eidée,cllr on utilise
Ir téléphonc cn COU/'S comme dictionnairc, pour fairr
de);petits film);pllr c'xemplemr certains élèves );ont ti-

mides et n'osent pas parler devunt les
autres, et préfèrent faire une présen-
tution SUI' lem' téléphone (/l)unl de
l'exposer aux autres. "
Le portable est un "oulil de tra-

vail", affirllle-t-il, en exigeant que
les élèves le mettent en mode silen-
cieux, sans vibreur. "Et si certains
trichent, je le leurconfisqur, ce qui ar-
rive rarement."
Des parents sont aussi opposés,

pour d'autres l".Iisons,n·fusant que
leurs enfants remellenl leurs por-
tables aux enseignants, car voulant
rester en contact permanent avec
eux.

"Cesnnt les écnle.5qui fixent les règles et l('sparent.s
doivent les acceplel~sinon le ,système scolaire ne pelll
pus limetiof/ner", rappdle la ministre de l'Educa-
tion Merete Rüsager, saluant "lesétublissemems qui
sc bat/l'ni cot/tre l'omlliprésrnce du portablc" et ex-
hortant les autres il "suillre la même voie".
"1\'osenfants doivelll avoir ut/ liru d'apprentissage

le plus calme possible, loin du chahut di,qital",pense-
t-elle, ce qui "n'empêche pas,parallèlement, ane édu-
cation ail numérique,"

Reportage Slim Allagui
Correspondant à Copen hague

H ov hov! Det et' forbudt!" ("Hé hé, c'cst inter-
dit !") ...Michael, R ans, me lance un regard T'é-
probateUl' en pointant du doigt mon télé-

phone portable alors que je comultais mes l'our-
riels dans l'entrée de l'école Grundvigsvejsskole il
Frederiksberg, un quartier de Copenhague.
"Mobil[ree Slwle!" clament en chœur ses camara-

des accouJ'lls. récole de 600 élèves de G à 13 ans est
depuis deux mois une "zone libre" où le mobile est
banni.
Comme bon nombre d'établissements qui l'.,xpf-

rimentent depuis l'automne une "vie scolaire sans
portables". Quatre écoles sur dix du royaume scan-
dinave ont décidé elles-mêmes de se débarrasser
pour un temps de "cet intrus perturbateur à la fois
en dasse et dans la rpcri'ation" selon IW<lu!;ouP{h~
pédagogues.
D'autant que les enfants ,lanDis sont dl' plus en

plus jeunes il recevoir en cadeau de Noël leur pre-
mier portable, parfois à 6 ans, et en moyenne il
l'âge de 8 ans. Les parents doivent réfléchir aux
conséquences de l'usage du portable sur le déve-
loppement de leur progéniture selon le psycholo-
gue Morten Munthe Fenger, autcur d'un livre
~LOJ'Sf]uele mobilE' prend le pouvoir".
"Quand on otTre un portable il lm etlfant c'est

m/llme lui donner tlll sachet dE'!lrml!(Jt!Squ'il ne ces-
sera de mangf'l' jusqu'au bout et de se tlOU/Tir mal",
dit-il, mettant en garde contre "unI' dr'pcndancr in-
contrôlée", et saluant "l'initiative "emarquable des
écoles de freiner cr tsunami du portable".
Le Danemark est l'nn des pays dans le monde où

les enfants passent le plus de temps sur les réseaux
sociaux à la fois à l'école et en dehors,
"lls ont des difficultés de contacts CUI' toujours rivés

SUI' l'r'crall de leurs tt1obî1rs : waas, Facrbook, lnsta-
gram, Snapchat ou jeux sont leurs activités premières
dans les cow's d'école", selon line étude de doctorat
de la chercheuse Charlotte Skau Pawlowski de
Svddansk Univet'siLet.
"Mère de Sigurd, 6 ans, "qui piaffe d'impatience

pour allair Sotl portable". Louise Pcrlmutter est "sa-
tisfaitr" de l'école "zé/'O portable" de son fIls.
"Les enfants peuvent jouer un peu plus ensemble,

gambade,; au lieu d'être immobiles
dans la COUI; lesdoigts et les yeux collés
sw'le téléphone ",constate- t-elle.

Une décision des écoles
La décision d'interdire le portable
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